
ALLOCUTION DE SON EXCELLENCE MADAME LA COMMISSAIRE DU 

DÉPARTEMENT EN CHARGE DE LA PROMOTION DU GENRE, DU 

DÉVELOPPEMENT HUMAIN ET SOCIAL (DPGDHS) 

REUNION DES SOUS-COMITES TECHNIQUES DU PROJET REDISSE IV 

 Luanda, 09 avril 2024 

 

Monsieur le Représentant du Ministre de la Santé de la République d’Angola    

Monsieur le Représentant de la Banque Mondiale, 

Messieurs les Représentants des Organisations internationales partenaires au 

projet REDISSE IV (OMS, OMSA, Fondation Mérieux et AFENET), 

Mesdames et Messieurs les Experts de la Santé publique, Santé animale et 

Santé environnementale des pays bénéficiaires du Projet REDISSE IV, 

Mesdames et Messieurs les Coordonnateurs des Unités Nationales de Gestion 

du Projet REDISSE IV, 

Distingués Invités, 

Mesdames, Messieurs,    

C'est pour moi un honneur et un réel plaisir de prendre la parole au nom de Son 

Excellence l’Ambassadeur Gilberto Da Piedade VERISSIMO, Président de 

la Commission de la Communauté Economique des Etats de l’Afrique Centrale, 

à l’occasion de la tenue, à Luanda, en République d’Angola, de la Réunion 

Technique dans le cadre de la quatrième Réunion statutaire du Comité Régional 

de Pilotage du Projet de renforcement des systèmes régionaux de surveillance 

des Maladies en Afrique centrale, quatrième phase (REDISSE IV). 



Qu’il me soit permis, avant tout, d’exprimer au nom de la Commission de la 

CEEAC, notre profonde gratitude à Son Excellence Monsieur João Manuel 

GONÇALVES LOURENÇO, Président de la République d’Angola, pour son 

soutien constant en faveur de la Commission de la CEEAC, mais surtout pour 

son investissement spécifique aux secteurs de l’éducation et de la santé qui 

sont d’une impulsion déterminante dans la vie des populations et la vitalité des 

Etats.   

C’est d’ailleurs en cela que le projet REDISSE IV, quatrième d’une série de 

projets du programme REDISSE mis en place dans notre sous-région, nous 

dévoile son importance. Comme nous le savons, au-delà des avantages que lui 

procure le hasard de la géographie, notre espace sous régional souffre aussi 

de l’inconvénient de sa proximité d’un réservoir de pathogènes de maladies 

émergentes et ré-émergentes et de son exposition aux agents pathogènes, en 

particulier zoonotiques.  

 C’est ainsi, qu’en s’assignant l’ambition de combler nos lacunes structurelles, 

le projet REDISSE IV se révèle être une parade irremplaçable. D’une part, par 

sa mise à disposition d’outils appropriés pouvant permettre de faire face aux 

différentes situations d’urgence de santé publique. D’autre part, à travers le 

renforcement des capacités intersectorielles nationales et régionales pour une 

meilleure collaboration en matière de surveillance des maladies et de 

préparation et réponse aux épidémies. Le tout, sous la forme d’un dispositif 

savamment réglé, visant à fournir une réponse rapide en cas de crise ou 

d’urgence éligible, et dont la mise en œuvre s’harmonise avec la stratégie de 

surveillance intégrée des maladies et réponse, des normes et des lignes 

directrices internationales de l’OMS, l’OMSA et de la FAO, avec en toile de fond 

la promotion de l’approche « Une seule Santé ». Ce qui le met en phase avec 

la vision de la CEEAC et de son Plan stratégique à moyen terme 2021-2025 qui 

vise, entre autres, à renforcer les systèmes de santé des Etats de la CEEAC. 



Mesdames, Messieurs,    

Deux années et demie durant, le Projet REDISSE IV a fait son petit bonheur de 

chemin. A quelques mois de son terme, que pouvons-nous retenir à ce stade et 

comment pouvons- nous envisager le temps imparti ? 

De par son rôle avant-gardiste, la présente session, comme à l’accoutumée, 

devra s’atteler à la préparation technique visant à éclairer des décisions que le 

Comité Régional de Pilotage sera amené à prendre pour assurer la bonne 

marche du projet. Il va sans dire que la valeur du résultat final, vous vous en 

doutez, dépendra du sérieux et de la minutie que vous mettrez dans ce travail 

préliminaire afin d’en tirer un bon cru.  

J’ai ainsi de bonnes raisons d’espérer que de votre expertise, les travaux des 

Sous-comités techniques ne manqueront pas de prendre des mesures 

correctrices aux défis rencontrés et d’identifier des lignes directrices censées 

guider l’action  du Comité Régional de Pilotage afin que les objectifs finaux 

soient pleinement atteints.  

Au nom du Président de la Commission de la CEEAC, je voudrais réitérer mes 

remerciements aux autorités de la République d’Angola et à tous les experts 

qui, à divers degrés, ont œuvré sans relâche pour la préparation et la tenue de 

cette importante réunion. 

Il ne me reste qu’à vous souhaiter de fructueux échanges et à vous remercier 

pour votre aimable attention. 

 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


